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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 16/03/2017          4 974,26
DOW JONES 16/03/2017        20 837,37

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,0631                 1USD = 617,023 1 USD 638,619                                                        
1,4338                 1CAD = 457,495       1 CAD                481,520      

122,1300                 1JPY  = 5,371 100 JPY 558,516
0,8756                 1GBP = 749,126 1 GBP 781,900
1,0726                 1CHF = 611,558 100 CHF 64 020,46
13,9904                 1ZAR = 46,886 100 ZAR 4 875,60
10,7062                 1MAD =                           61,269 MAD                      63,71
7,3511                 1CNY = 89,232 1CNY 91,91

109,2600                 1KES = 6,004 1KES 6,18

DEV
XAF
USD
CAD
JPY
GBP
CHF
ZAR
MAD
CNY
KES

FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
16 Mars 2017: 51,70

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 16/03/2017

DANS le cadre de la conven-tion de partenariat duContrat apprentissage jeu-nesse (Caj) avec l’Office na-tional de l’emploi (ONE), lasociété Gabonaise de gestiondes services (2GS) a pro-cédé, lundi dernier, à Libre-ville, à l’entretien desélection de jeunes Gabo-nais.

Pour l’heure, 110 jeunes ontété retenus. Lesquels de-vront d’abord bénéficierd'une formation avant departiciper au stage au seinde la 2GS, dans le domainede la sécurité.« Lorsque nous faisons du re-
crutement, nous nous retrou-
vons avec des gens qui
arrivent dans notre métier
par défaut. C'est-à-dire qu’on
n’a pas eu le temps de détec-
ter et de former. Ce qui donne
des résultats très négatifs
dans l'accomplissement des

différentes tâches. En y réflé-
chissant avec le directeur de
l'ONE, il nous a proposé la

possibilité par le Caj de dé-
couvrir des talents dans la
durée, en mettant en place un

système de formation pour
avoir le temps de détecter des
jeunes faits pour le métier et
qui ont la capacité de sup-
porter les difficultés liées à
celui-ci », a expliqué le direc-teur général de la 2GS, Phi-lippe Noël.Durant la période de stage,ces jeunes seront rémunérésà hauteur de 80 000 francspar mois, en plus des assu-rances à la CNSS et à laCnamgs. Des conditions plu-tôt favorables aux em-ployeurs en cette période de

crise financière.« Tôt ou tard, l'activité va
finir par reprendre. C'est
peut-être l'occasion de don-
ner aux jeunes la possibilité
d'améliorer leur employabi-
lité, et aux employeurs de dé-
tecter les talents, pour que
lorsque l'activité reprendra,
ils puissent offrir à ces talents
les contrats définitifs », a sou-ligné le  directeur de l’ONE,Hans Landry Ivala aux chefsd’entreprises. 

La Gabonaise de gestion des services va former des jeunes
Contrat apprentissage jeunesse (Caj)

F.A.
Libreville/Gabon

Une vue de la salle lors des auditions des jeunes Gabonais
par la Gabonaise de gestion des services(2GS) à l'ONE.
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Selon une évaluation du
mois de décembre et ren-
due publique le 8 mars
2017 par le cabinet DeGo-
lyer and MacNaughton, les
réserves pétrolières au
Gabon de Maurel & Prom
ont été de 157,7 millions de
barils, contre des prévisions
estimées à 159,5 millions de
barils.

LA compagnie pétrolièrefranco-indonésienne Mau-rel et Prom a fait appel àl'expertise de la sociétéaméricaine DeGolyer &MacNaughton, basée à Dal-las, au Texas, et spécialisée
dans le conseil et l'indus-trie pétrolière, pour déter-miner ses réservesglobales au Gabon et enTanzanie. Ainsi, selon lerapport fourni par l'entre-

prise texane à Maurel &Prom, les réserves nettesde redevances des deux fi-liales sont de l'ordre de203,1 millions de barilséquivalent pétrole au 31
décembre 2016, soit unebaisse de -0,9% par rap-port à l'évaluation au 1erjanvier 2016. Au Gabon, les réserves 2Pnettes de redevances

(P1+P2, prouvées + proba-bles) au 31 décembre 2016s`élèvent à 157,7 millionsde barils, en légère diminu-tion après la prise encompte de la production

2016, partiellement com-pensée par une révision àla hausse des réserves. En 2016, les investisse-ments liés aux actifs deproduction au Gabon ontprivilégié les travaux vi-sant à accroître l`efficacitéde l`injection d`eau. Legroupe entend poursuivrecette orientation en 2017.Il disposait aussi en Tanza-nie de réserves de gaz àhauteur de 272,3 milliardsde pieds cubes, soit l`équi-valent de 45,4 millions debarils équivalent pétrole. Ces réserves gazières im-portantes permettent desrevenus fixes et stables surle long terme, qui renfor-cent le cash-flow sanssubir la fluctuation desprix du pétrole.

Des réserves de brut en légère baisse au Gabon 
Hydrocarbures/Maurel & Prom 

Willy NDONG
Libreville/Gabon 

... pour Maurel & Prom au Gabon.
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Réserves pétrolières en baisse...
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LE Groupe de la Banquemondiale organise, du 13au 16 mars 2016, au Radis-son Blu, un atelier tech-nique d’immersion sur leDoing business. Cet atelier

– le premier du genre – apour but de renforcer lescapacités des experts impli-qués dans l’implémentationdes réformes pointées parle rapport Doing Businessdu Groupe de la Banquemondiale. Des expertsvenus de dix-huit paysprennent part à ce sémi-naire.Les participants reçoivent

une formation intensive sur5 indicateurs du Doing Bu-siness que sont : créationd’entreprise, obtentiond’un permis de construire,transfert de propriété, paie-ment des taxes, impôts etexécution des contrats. L’atelier passe égalementen revue la méthodologiedu rapport Doing business,avec des exemples de

bonne pratique pour élabo-rer les plans d’action de ré-forme dans le cadre duDoing business. Pour rappel, le projet Doingbusiness, lancé en 2012,analyse les petites etmoyennes entreprises auniveau national et mesurela réglementation s'appli-quant à celles-ci tout aulong de leur cycle de vie. En

collectant et en analysantdes données quantitativesdétaillées pour comparerles cadres réglementairesapplicables aux entreprisesdu monde entier au fil dutemps, Doing business en-courage la concurrenceentre les économies pour lamise en place d'une régle-mentation des affaires effi-cace. 

Doing business proposeégalement des points decomparaison mesurablespour réformer et offre unesource documentaire pouruniversitaires, journalistes,chercheurs du secteurprivé et d'autres personness'intéressant au climat desaffaires dans les économiesdu monde entier.

Un atelier d’immersion pour les experts
Climat des affaires/ Doing Business

W.N.
Libreville/Gabon

LE secteur de l'élevage esten pleine expansion dans laprovince du Haut-Ogooué,même si les opérateurs dusecteur font face à des diffi-

cultés d'approvisionnementen intrants pour leur bétail.Aussi, s'en sont-ils récem-ment plaints. En réponse à cette préoccu-pation, la Société meunièreet avicole du Gabon (Smag)annonce l'ouverture pro-chaine d'un point de vente àMoanda, qui permettra la

proximité ainsi que la dispo-nibilité des aliments pourtous les éleveurs de la pro-vince et ses environs.« La Smag a mis en place un
partenariat avec la Coopéra-
tive agricole intégrée de
Moanda (CAIMOA). Actuelle-
ment, la société aide ladite
coopérative à réhabiliter le

local qui servira au stockage
de l'aliment. Les travaux sont
aux mains de prestataires.
Dès leur achèvement, l'ali-
ment sera acheminé vers le
magasin identifié. Les mem-
bres de la coopérative bénéfi-
cieront d'un tarif préférentiel
et d'une assistance technique
gratuite : conduite d'un éle-

vage, management, optimi-
sation de leur exploitation,
formation pour accompa-
gner le développement de la
filière», a indiqué un respon-sable de la Smag.Il faut noter que le dévelop-pement du réseau de distri-bution de l'entreprise estfonction des densités des

élevages. La Smag possèdeainsi un point de distribu-tion à Oyem. Lequel appro-visionne tout le nord dupays et même la GuinéeÉquatoriale.Un autre distributeur, àMouila, alimente les villes deMouila, Ndendé et Tchi-banga.

Bientôt des points de distribution dans le Haut-Ogooué
Smag/ Aliments pour bétail

W.N.
Libreville/Gabon 


